
« Les Mercredis de Parmentier » ont pris 
place dans le cadre d’une convention, 
encadrant la cohabitation des asso-
ciations AMLI et des Petits Débrouillards 
Île-de-France, au sein d’un ancien garage 
automobile dont les locaux ont été réha-
bilités à cet effet pour un temps limité. 
Ce site intercalaire, géré par AMLI et 
situé au 58 avenue Parmentier à Paris 11e, 
comprend deux structures distinctes et 
complémentaires : un Centre d’Hébergement d’Urgence 
(CHU) de 193 places pour des familles et des femmes 
seules isolées en situation de grande précarité, et un tiers-
lieu ouvert destiné à l’accueil d’associations et de parte-
naires créant ainsi le lien entre le Centre d’Hébergement 
et la vie de l’arrondissement. 
Établi pour une durée de 18 mois minimum, le site est ouvert 
depuis le 8 juin 2019 avec l’aménagement de l’équipe 
sociale d’AMLI et l’accueil des premières personnes héber-

gées. L’antenne parisienne de l’associa-
tion Les Petits Débrouillards s’est installée 
en août 2019 dans l’espace dédié au tiers-
lieu comprenant un plateau de travail 
en open space de 140 m2 et une salle de 
formation de 40 m2. 
Tel que rédigé dans la convention, en 
contrepartie de leur installation, Les Petits 
Débrouillards se sont notamment enga-
gés à proposer des activités in-situ aux 

enfants des familles hébergées dans le CHU. Ainsi, le projet 
d’animation « Les Mercredis de Parmentier » est établi sur 
l’année scolaire et prend progressivement la forme d’ate-
liers scientifi ques hebdomadaires.
Cette action au sein du CHU Parmentier permet de 
créer plus de lien entre le travail social et le domaine 
socio-culturel, et d’expérimenter ainsi une nouvelle 
manière de travailler auprès d’un public en situation de 
précarité. ●
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 LOISIRS, CULTURE, VACANCES… DES DROITS ET NON UN LUXE !

DÉCOUVERTE DE LA 
BIODIVERSITÉ : 
DES SOUVENIRS ET 
DES ACQUIS POUR 
DEMAIN
Une fois tous arrivés, un arbre de parenté 
du vivant simplifi é est installé sur l’une des 
pelouses du Jardin des Plantes. L’objectif 
pour les enfants est de naviguer dans la 
ramure et suivre les bonnes branches pour 
retrouver la famille de l’animal qu’ils auront 
en image dans la main. En attendant 
cette installation, les enfants débattent 
ensemble avec Thuan, animateur Petits 
Débrouillards, sur cette fameuse ques-
tion du vivant : « Qui est vivant et qui ne l’est 
pas ? », et celle-ci est bien plus complexe 
qu’on ne le pense ! 

Pendant que les enfants sont absorbés par 
les jeux éducatifs, les mères observent et 
discutent entre elles, se confient : « Nous 
aussi, on se relaxe. » En voyant sa fi lle parti-
ciper à l’atelier, une maman nous fait la 
remarque : « Ma fi lle à un retard de langage 
et d’autres problèmes. Elle s’amuse avec les 
autres. Elle est heureuse. Je suis heureuse.» 
Elles ne participent pas directement aux 
jeux, mais elles observent, notent des points 
positifs et testent l’ « aspirateur à insectes » 
(qui par ailleurs peut aspirer n’importe 
quel arthropode terrestre) que les enfants 
ont fabriqué lors d’un atelier précédent. 
Les pelouses regorgent de petites bêtes 
diverses et variées à contempler et étudier.

Après une telle activité, une pause goûter 
est appréciée, et c’est à ce moment-là 
que Christine Rollard se joint au groupe. 
L’arachnologue* nous fait une petite intro-
duction sur ses bêtes de prédilection, les 
araignées. Elle explique et encourage les 
enfants à observer ces petits animaux 

qui les entourent tout en prenant la direc-
tion de son laboratoire. Sur le chemin, le 
groupe recherche des toiles d’araignées. 
Les enfants s’extasient, s’interrogent, 
sont effrayés ou passionnés par ce qu’ils 
voient. Tous ensemble, ils recherchent et 
observent les araignées avec du matériel 
scientifi que.

Selon Thuan, cette après-midi permet 
l’acquisition de connaissances, la décou-
verte de notions et la réfl exion sur des sujets 
inhabituels qui agiront sur la confiance 
en soi, la capacité à créer du lien avec 
les autres et à s’exprimer. Ces moments 
consolident également les liens familiaux 
à travers de bons moments partagés qui 
sortent de l’ordinaire.
À la fi n de la journée, il est évident que ce 
moment était une vraie respiration dans un 
quotidien parfois diffi cile et que plus large-
ment, ce type d’initiatives a des impacts 
sociaux bénéfi ques qui se répercutent bien 
au-delà d’une seule journée. ●

LES MERCREDIS 
DE PARMENTIER

« CES MOMENTS CONSOLIDENT ÉGALEMENT LES LIENS 
FAMILIAUX À TRAVERS DE BONS MOMENTS PARTAGÉS QUI 
SORTENT DE L’ORDINAIRE. » 

* Scientifi que qui étudie les arachnides, une classe d'arthropode comprenant les araignées et les scorpions.

14 F  LE MAGAZINE DE LA FÉDÉRATION DES ACTEURS DE LA SOLIDARITÉ  HIVER 2020 F  LE MAGAZINE DE LA FÉDÉRATION DES ACTEURS DE LA SOLIDARITÉ  HIVER 2020 15

qui les entourent tout en prenant la direc-
tion de son laboratoire. Sur le chemin, le 
groupe recherche des toiles d’araignées. 
Les enfants s’extasient, s’interrogent, 
sont effrayés ou passionnés par ce qu’ils 
voient. Tous ensemble, ils recherchent et 
observent les araignées avec du matériel 

Selon Thuan, cette après-midi permet 
l’acquisition de connaissances, la décou-
verte de notions et la réfl exion sur des sujets 
inhabituels qui agiront sur la confiance 
en soi, la capacité à créer du lien avec 
les autres et à s’exprimer. Ces moments 
consolident également les liens familiaux 
à travers de bons moments partagés qui 

À la fi n de la journée, il est évident que ce 
moment était une vraie respiration dans un 
quotidien parfois diffi cile et que plus large-
ment, ce type d’initiatives a des impacts 
sociaux bénéfi ques qui se répercutent bien 

 Scientifi que qui étudie les arachnides, une classe d'arthropode comprenant les araignées et les scorpions.

HIVER 2020




